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Du 23 Juin. 


L E Roi s'étant retiré , les deux premiers Ordres ; 
à l'exception d'un grand nombre | de Curés , fe 
font retirés auffi, les Députés du Tiers, avec: ces 
mêmes Curés font reftés inmobiles & en filence {ur 
leurs fieges. :1 510 dora 

M. de Brezé eft entré pour avertir que l'intention 
du Roi étoit qu'on fe retirât; mais le Préfident a répon- 


du qu’il ne pouvoit que fe conformer au vœu de ceux. 


" 


qu'il préfidoit. L’'Affemblée » avant que de fe féparer, ce 


détibéra & accueillit à la majorité de quatre cens qua- 
tre vingt-trois voix , la motion & l'arrêté 
M. le Comte de Mirabeau. Elle déclara qu’elle per- 


ifloit dans tous fes précédens arrêtés, elle recon- 
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noîtroit pour traîtres & infames tout individu privé 
ou public , toute Corporation ; Tribunal , Cour , ou 
Commiffion quelconque, qui s'ingererolient à prendre, 
arrêter ou faire violence à aucun de fes membres, 
peñdant la durée des États ni après, pour avoir eu 
pañt à ce qui s'y feroit pañlé ou délibéré. : | 
Après quoi M. l'Abbé Syeyes prenant la parole a de- 
mandé à l'Affemblée de qui elle tenoit fes pouvoirs. » Si 
» c’eftdu Roi, a-til dit, nous devons obéir ; fi c’eft du 
» peñple, nous devons être fidelles à fes principes -&t à 
» fes vues. Nous fommes ce que nous étions hier : & 
» un acte de l'antorité ne peut empêc her que nous 
» continuions d'être nous mémes ». | 
Du 24 Juin. M. Necker a écrit à M. Bally en ces 
termes : J'ai reçu hier , de la part de l'Ordre que vous 
‘préfidez, des marques de bonté, d’eftime , d'intérêt fi 
tonchantes, que je vous prie inftamment de vouloir 
‘bien devenir en cette occafon l'interprète de mapro- 
fondé reconnoïfflance : je dois, pour répondre aux 
féntimens dont votre Ordre vent bien m'honorer, re- 
doubler de zele pour la chofe publique , &-de devoue- 
merità la Pérfonne du Roi ; cette obligation me fera 
facile a remplir ; heureux fi mes forces peuvent éga- 
ler la pureté des mes intentions ! je fouhaiterois que 
l'intégrité de ‘mes vues me {erviflent de titre à la con- 
france dont j'ai reçu'hier le plus doux témoignage ; 
_& dont je ne voudrois faire ufage que pour avancer 
de tout mon pouvoir le rétabliffement d’une concorde 


qui devient chaque jour plus. néceffaire & plus inf: 


posant 
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tante ,-& qui rendroit au Roi fa tranquillité, & au 
Royaume toute fa force. 


J'ai l'honneur d’être avec le plus minier attas 
chement. ‘© … 
LOT an De M. le Préfident 
Le très humble & très-obéiflant ferviteur, 
List NECKER. 


Ledit jour 24, à neuf heures du matin, les Députés 
du Tiers fe font rendus à la Salle , où ils n’ont pu 
entrer que par la rue des Chantiers, la porte du côté 
de l'avenue de Paris ayant été réfervée exclufivement 
aux Membres du Clergé & de la Nobleffe. 

M. Bailly afait lecture d’une lettre que lui aécrite 
M. le Garde de Sceaux, par laquelle il le previent 
que le Roi l'a ainfi ordonné pour éviter de donner au 
public l'entrée de leur Salle. 

Il en a lu une autre de M. de Brezé ; ” qui annonce la 
même chofe & donne.le même motif. 

-M. Bailli a répondu : à la premiere feulement , qu 7 
avoit reçu la lettre &. en _feroit lecture à l'Aflems 
blée. 

Plufeurs Membres ayant obfervé que la Salle & 
fes avenues étoient gardées par un grand nombre de 
Soldats qui avoient des confignes que M. le Préfident 


n’avoit pas données , & qui étoient contraires au vœu 


de l’Aflemblée , elle a fait venir l'Officier des Gardes 
de la Prévôté de l'Hôtel , pour favoir d'où il tenoit à 
configne, & qu’elle elle étoit.. 
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T1 à dit qu'il avoit celle de ne laïifler entrer aucun 
étranger , & de mettre deux Gardes à chaque porte 
pour leur en interdire l'accès. Cet Officier fut relevé 
peu-après, & mis aux arrêts pour prix de fa réponfe. 

D'un autre côté , deux Membres de l’Affemblée ; 
dont l’un eft Maréchal des Camps , ont été priés de 
s'informer de l’Officier de la Garde Françaife, qu'elle 
étoit fa configne ; il a répondu que fes ordres reçus 
hier & renouvellés ce matin , portoient de laïfler en- 
trer à toute heure tous les Députés, & que les Gardes 
aux barrieres au bout de la rue étoient deftinés à mon- 
trer le chemin. 

Un des Membres à propofé alors de deputer au 
Roi pour l’inftruire que la Salle étoit inveftie de Sol- 
dats. Un autre a propofé d'écrire ;par la raifon qu’une 
lettre feroit plus promptement reçue qu’une députa- 
tion. 

Pendant qu'on débattoit les opinions relatives aux 
circonftances , eft arrivé la majorité du Clergé , ayant 
à fa tête les Archevêques de Vienne & de Bordeaux, 
les Evêques de Chartres , Coutance & Rhodez. Ils 
étoient précédés d’un Domeftique portant une caffete, 
où étoient renfermés les Chaiers & Mémoires , &cc. 
ils amenerent avec eux leurs Huifliers, qui firent, dit-on, 
quelque difficulté de fuivre le moindre nombre des Seig- 
neurs croifés, craignant de perdre leurscharges ; mais 
ils ne purent refufer de fuivre la pluralité. Du nom- 
bre des arrivans étoient les deux Sécretaires du Clergé. 


Le refte des Membres de cet Ordre, flupefaits de 
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cette défection, opina à fuivre en Corps 3; Monfeig- 
neur l’Archevêque de Paris fut un des premiers, , &t 
comme les autres ne fe décidoient pas , il fut fur le 
point de pafler feul dans la Chambre du Tiers ; mais 
- il fe laifla entraîner, par l'opinion des plufeurs Pré- 
lats, qui finirent par verbalifer. | 

Go qui font paflés aux Communes ont été accueil- 
lis aux acclamations les plus vives & les plus atten- 
driflantes ; après tous leurs complimens & réponfes 
du Préfident , ils ont propofé que leurs Sécretaires 
fuffent joints ä'ceux du Tiers , à quoi on a confenti 
vuaniment. FREE : 

TI fut procédé enfuite à l'appel du Clergé prefent ou 
abfent.. | 

Monfeigneur l’Archevêque de Paris, qni avoit obiné 


pour fe rendre aux Communes, fut expofé à une fu-. 


rieufe attaque du peuple , lorfqu’il fortit de l’Affem- 


blée; ce digne Prélat , que fes rares vertus, & fur- 


tout fes. charités multipliées n’ont pu garantir des fu- 
reurs de la populace effrenée ,a été obligé de fe réfu- 
gier chez le Suifle , fa voiture a été couverte de boue, 
les glaces mifes en mille morceaux ; les vitres de la 
miflion , où eft fon logement , n’ont point été épar- 
gnées : un détachement des gardes a été envoyéäfon 
fecours & la préfervé d’un plus fâcheux accident. Il 
a fait dire qu’il fe rendroit le Jeudi à l’'Afemblée du 
Tiers, mais Monfeigneur lP’Archevêque de Bordeaux 
lui ayant repréfenté qu’une détermination fi prompte 
lui feroit imputée à foiblefle , il doit attendre quelques 
Jours. 


\ * ! . 


| (6 

- Duzs Juin. À peine l’affemblée fit:elle commen 
cée, qu'on y a vu arriver une grande quantité des 
membres de la Nobleffe, ayant à leur tête Meticigneurs 
les Ducs d'Orleans , de Luynes, de la Rochefou- 
cauit, d’Aiguillon; on y a remarqué MM. de Caftel- 
ane | Freteau, &c. Mr. de Lafayette eft annoncé , 
ainfi que le Pas de Poix. On a été frappé de is 
noble franchife , de la cordialité & fraternité qui ont 
caraétérifé le difcours de Mr. de Clermont- Tonnerre ; 
il d'a pu finir fans verfer des larmes » & fans en arra- 
cher à fes auditeurs. Son difcours a été rédigé de fuite, 
fur la demande de laflemblée ; il fera imprimé , ainf 
que celui de M. le Marquis Sefilleri. | 

Le Recteur de l’Univerfité de Paris , le Prieur des 
_ Bénédi@ins fe font réunis äu tiers. 

Du 26 Juin , l’affemblée a été d’abord Sctrsteté 
recevoir deux nouveaux Prélats , celui d'Autun & 
celui d'Orange ; a paru enfuite Mr, de Creci, fuivi 
_de quelqües autres membres de la: Noblefie. [is ont 
‘tous foumis leurs pouvoirs à une vérification com- 
mure. : 

- Lés pouvoirs de MM. “ Dauphiné ont été Fr 
& approuvés pour cette fois , fans tirer à conféquence 
pour l'avenir, & fans préjudice des changemens & 
réforme que les états fe ns de faire à leur: conf: 
titution. | 

Cleft à ce jour que. M bsgené l’Archevêèque de 
bariat a paru enfin à l’'Affemblée , fuivi de celui de Bor- 
deaux ; il a remis fes pouvoirs pour être vérifiés : il 


à. 
a parlé avec tant de dignité & d’ attendriffement , que 


l’affemblée lui a témoigné fà fatisfaétion par des ap- 
plaudiflemens réitérés. 


La Nobleffe & le Clergé ont nommé leurs adjoints 
aux divers Bureaux déjà établis par l'Ordre du Tiers, 
ainfi que des Commiflaires rédaéteurs , pour travailler 
avec ceux du Tiers. Les voilà donc réunis ,; mêlés & 
confondus à la fatisfaétion de tous les députés. 

Mr. Bailli a propofé de procéder à l'élection d’un 
Préfident, pris dans le premier ou fecond ordre , & des 
adjoints ou affiftans , pris dans les deux autres. Mr. 


Tronchent a propofé un expédient pour aller vite en 


befogne , il en fera parlé après qu'on laura mis en 
pratique. : 

Du 27 , il reftoit encore quelques membres ifolés 
dans les chambres des deux premiers ordres ; le nom- 
bre en a été diminué par l’arrivée de la majeure par- 
tie à la chambre Nationnalle, qui fera bientôt appellée 
chambre des Etats généraux. 

L’affemblée s’eft occupée des pouvoirs des députés 
de Saint-Domingue , très-difcutés. S'ils ont en bien de 
protecteurs & amis ;, ils ont eu auffi bien de con- 
tretenans. L’afflemblée Nationalle a profcrit la déno- 
mination de Colons , ou d’Américains , & a décidé 
qu’on les qualifieroit déformais, François Américains. 

Enfin , à 4 heures, font arrivés Monfeigneur le 
Cardinal & le Duc de Luxembourg , conduifant les 
reftes de leurs Ordres ; à peine ont-ils été accueillis ; 
qu’on a unanimement délibéré de fe rater. 

. FIN. 
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